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SOIREE - CO.NFERENCE 
La Soiree ~1usicale de l'anuee 1961 fut presentee le 8 

Septernbt'e avec l'honneur de la presence de Mr. GrimHld, 
Gonverueur de la Polynesie Frnn9aise. 

ll y eut au moins 800 personnes presentes pour ecoutPr et 
admirer le HCbarleston" et le "Cha-cha-cha" et ecouter 
aussi le Jeune Choenr de pres de 50 voix qui cbanta 7 diffe­
rentes selections durant cette soiree. II y ent en plus de cela, 
d 'autres jolis act.es qui contribuerent anRsi au succes du 
p rogram me. 

Des sinceres rernt>rci~rneuts d'estime sont ·etendu euvers 
tons ceux qui on t donne leur aide, de 11 'importe quel moyen 
pou r f aire du prognun m e de cette annee u n succes. M ere1! 

La Confeeence de la J\lission debuta le Samedi, 9 Septern­
bre par deux rennious; celle des presidents de tontes les 
brnoches et celle de tous les officiers ayant lieu au cours de 
la jonrnee. 

Le Dimauche matiu, la reunion de la Pretrise commen9a 
a 8 heures ii e la premiere ren u ion generale de la Conference 

' assembla a 10 heures du rnatin. Les orateurs pour cette 
seauce furent: le rnissionnaire Sbields qui pa rJa au sujet de 
la l 'Carnaraderie envers les N o u v e::~ n x .1\-lern bres''; Tanapiti 
Mariteragi qui parla an sujet de la ''Dime"; 'l'e::~riki Hnti­
hnti qui parla de la "Parole de Sagesse"; et M aina Hutibuti 
qu i en t pour sujet. ''E vit ez }p s Dettes t> t les O b liga tions.'' 

Dans la reunion qni eutlieu dhnS l'apres-midi, i]sp, trouva 
inclus, cornrtte orateurs: "Tntu'' Palmer qni parla sur le 
snjet H ~~tndieJ' ponr etr·e Snnve"; Vlliamu Sa m You qni eut 
co mrne sujet a traiter '·I' U ni te Dans la Branche" et Ta ha uri 
Hutihuti parla sur "Les l\1issionnaires Envoyer Dans le 
~ l onde.'' 

ll y ent 875 personDeR prest·ntes a ]n Conference du matin 
et 445 a la rennion de l'apres-midi. 

Le Dimancbe apreR-midi il y eut nne reunion speciale de 
la jennesse a laqnelle s'cHldl'flSSa M t·. D'Agostini, un membre 
du Ce~binet du Gouvernenr. ll parla au sujet dn programme 
po n r l n j eu Ot'Sse dan s la Polyne:;·ie F ra n9aise. 

La Uonference se tennina Lnndi avec des piques-niqnes et 
nn tour de l'ile pour tons les membres et dans la soiree il y 
en t un cbampionnat de bnskt~t-ball entre les diverses branchPs. 
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La Page Du President 
De La Mission 

LA PRIERE 
Le Sauveur nous a dit qu'il falla it 

que nous prions, daus nos eoenrs, a 
tout rnoment. Ce!a nous assurera sa 
directiou et sa protf>ction en face de 
tontf's les tPntatjous de tous les jours 
de tJotre vie. Et a cote de cPln il y a 
des muments oi1 cbnque famille dt>s 
Saints des Oerniers Jours doit s'uni r 

dans la priere. Et a ma propre idee, le rninimum de prieres 
q ni devraieu t et r e f ai te s pa r jou r son t les su iva n t es: 

Une priere pour tout. le monde, a gPuonx, au momeu t 
du dejeuuer le matiu. 

Une eourte priere de rernerciemPnts et demander an 
Seigueur de vouloir bien benir lf>s aliments qni von t 
etre pris pou r le repas de midi. 

Une pareille courte prien~ pour le repas du soir. 
Et la nuit, au rnoment o u to ut le moude se prepnre ro u r 

se mettre au lit, une autre priere, en se mett.ant a 
genoux, de\7l'ait etre donnee aVt-'C ]a participation de 
toute la famille. 

ll est tres important de se mettre a genoux, au moins deu x 
fois par jour, an mornent de nos prieres. ll est tres importan t 
de montrer cet acte supplernentaire d' bnmilite lorsque nou s 
nuus prepnrons a cornmuniquer avt>c notrf' Createur. 

One farnille qui pde toujours ensernble, avrc sincerite et 
regn}arite, Sera tOlljOUfS benie avecde }'uniOll, dP }'aillOllf 
et de l'harmonie. Les influences qni tendent a detonrner les 
coeurs et les i !:.!terets des enfants de le u r s f11 mi ll es seront 
alors contrecarre..-s et l'arrne favorite dP. Satnn, ht desunif'D 
dans les familles sera a.lors completement eff~cee. 

Toute famille des SaintJs des Derniers Jours qni ne prie 
pas souvent eusernble, ont besoin rle se repentir et de chauger 
leur fa9on de vivre afin de pouvoir recevoir les benedicrions 
qui ont ete faites aux fideles. 
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Te Api A Te Peresideni No Te Misioni 
TE PTJRE 

Ua fuane maite Faaora ia tatou atoa nei ia tamau noa i te 
pure j roto i to tatou mau aau i te mau tain1e ato:a.. Na te 
re i ra e horoa mai i te aratain1a, e te parurnraa i mua i teman 
faahemaraa o tb mau mabana atoa o to tatou oraraa nei. E 
na ua i te rPira, te vai ra te tairue e tia roa'i i te mau ntua­
fare o te ma u F'eia l\1o' a N o Te M an Mabana Bopea N ei ia 
a mui ta hi ratou i roto i te pure. E i to'u mana'oraa, teie !a 
te itiraa o te mau pure te tia ia baapaobia i te mflu mabana 
a toa, oia boi: 

Te hoe pure no te utunfare atoa ma te tuturi i raro, i te 
taime o te amnrna maa i te poipoi ra. 

Te hoe pnrerc-~a poto no te bactmaurnuru atu ei te aniraa'­
tu i te F'atn ia baamaitahia mai te mna e amubia i te 
amuraa maa o tea vatea ra. 

Te uoe pnre poto atoa, tei au i to nia nei, i te amuraa n1aa 
i te nbiahi ra. 

E i te po, i te taime a ineine ai te mau taata atoa no te 
baere ~~ taoto, ia faaterehia te tahi pure na te taatoaraa 
o te rnnn tai:lta o te utuafare, ma te tuturi atoa i rHro. 

E mea fanfaa rrtbi i te tuturiraa i raro e piti ta i me i te rnaba­
na. m e mea faufaa rahi i te faaiteraa'tu i te reira tapao no 
te haehaa, i te taime a faaineine ai taton i te aparau atu i 
'r ei Ha maui ia taton ra. 

E te utuafare o te tamRn noa i te pure amui, ma te paran 
m11u e te auraa t.ano rnaitai, e b:=tamaitai-noa-bia J:a oia i te 
ta hoerna, te bere e te au-rnaitai-raa. E haafifibia 1a t~ mau 
mana o te tamata nei i te baap1'o i te aau o te mau tamarii 
oo to ratou ra mau ntuafare, e i reira e faaore-roa-bia 'i te 
mr.nhaa rahi a Satane no te faatnpuraa i te amabamabaraa 
o teman utuafare ra. 

F: t e ma n u t u n f ar e o t e m au L~ e ia il'l0' a N o 1' e M au l\rl a bana 
Hop~n N ei o te ore e pnre fimui pirwpine nei, e rnea an 1a ia 
ta tarabnpa ratou e ia taui i te bnru o tn ratou oraraa ia tia 
ia ratou ia farii mai j te mnu ha:1mnitairaa tei fafaubia ruai 
no te feia haapao rnaitai ra. 
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Difficilement Compris 
"Car, en verite, illeur avait dit heaucunp de grnndes 
choses, difficile a comprendre s1 l'on n'a point reeours 
au Seign~ur." (I Nephi 15:3) 

ll n'y a pas d'autres moyens de comprendre la verit e 
spit·ituelle si eA n'est par l' Esprit de Dien. L'aptitndP 
natnrelle; l'eclat de l'irttellig~nce et la diligence daus lPs 
recherches sont inadequatEs par elles-memPs ponr IJou s 
donuer nne comprehension de la spiritnalite des choses qn e 
uous possedoos si uous ne sorrH11es pelS gnides par l'Esprir. 

'' .. .la SCif-'DC8 €St uue bonne chose pOU!' gni ecoute }ps 
cooseils de Die u." (I l N e p bi 9:29) 

Le Prophete Lehi essaya, a vee beaucoup de pat ience , 
d'enseigner a ses fils Laman et Lemuel les principes d e 
l' Evangile, nJais ii ne voulurent jamais les Hpprendre . ll s 
n'arrivaient pas a comprendre parce qu'ils ne voub.iPnt 
point s'humilier et demauder au Seigneur; en consegnPnce 
ils ne purent jamais recevoir la connaissatJce de la verite pa r 
le moyeu de l'r~sprit. 

" ... E t l' Es p ri t v o us se ra do n ne p ar la I, ri ere dt-> la f oi ... " 
(Doctrine et Alliances 42: 14) 

Et Alma attesta avec force sur l'importanee d'apprendr 
avec l'aidE-- de l' Esprit: 

'' ... J e vons atteste que j e sais que ces chos(:-'S, dont j e 
vous entretiens, son t vraies. Et comw•~nt supposez-vou s 
que je sai~ qu'elles sont vraiesf 
"Je -vons le ctis, cette eonnaissance me vient dn Saint 
Esprit de Dieu. O~r j'ai jeune t>t prie bien des jonrs 
pour conna.itre, par moi-mellJe, ces cboses. Et maintenau t 
j~ sais, par moi-rneme, qu'Plles sout vraiPs, parce que }p 

Seignenr Dien me l'a manifeste parson ~Hint-E8prit ... ' ' 
(Alma 5:45-46 l 

Et dans une epitre aux Corinthiens Saint PanJ pm·te l r 
metne temoignage: 

" ... Ce Ront des choses que l'oeil n'a point vues, que 
J'oreille n'a point entendues, et qni ne sont poiut 
montees au coenr de l'homme, d(:-'s cbosf's que Dieu, a 
preparees pour cet1x qui l'aimPnt. 
:'Dien nous les a. revelees par l' l~sprit. Ccn J' Esprit 
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sonde tout, meme les profondeurs de Dieu. '' 
''Or nous, nou s n' avons pas re9u l' esprit du monde, 
mais !'Esprit qui vient de Dieu, afin que nous coonais-· 
sioos les cboses que Dieu nous a donuees pAr sa grace.'' 
"M ai s l' homme animal ne re9oit pas les choses de 
l' Esprit de Dien, c ar elles son t une folie pour lu i, et i l 
ne pent les coonaitre, parce que c'est spiritnellement 
qu'on Eln jnge." (l Corinthiens 2:9-10,12,14) 

Ponr les Jnifs qui demandaient uu signe, l~ Christ fut 
u ne ''pierre d' achoppement'' et pour les Grecs, qui recher­
chaieut la sagesse, il fut une "stupidite" mais pour ceux 
qui le receverent il est ''le pouvoir de Dieu et la sagesse de 
Uieu. '' 

Les fils missionnAires de Mosiab re9ureut l'espr~t de 
propbetie, ainsi que l' ~sprit de revelation avec le pouvoir et 
F autorite de Dieu, parce qu'ils avaient "etudie dihgemment 
les Ecritures" t:>t ''qu'ils· s~etaient beaucoup livres ala 
p ri ere et au j eu u e ... " (Alma 17: 3) 

Dan s notre dispeusation le Seigneur a dit: 

''Car par mon Esprit j e les eclairerai et par mon pouvoir 
je lenr ferui connaitre les secrets de ma volonte, oui, 
meme ce qne l'oeil n'a point vn, ee que l'oreille n'a 
point entendu, et ce qui n'est pas encore entre de1ns le 
coeur de l'homme.'' (Doctrine et AHiances 76:10) 

Le seul rnoyen de connaitre la verite spirituelle est par le 
moyeo de l' Esprit de Dien et qni ne pen t etre pr(Jfite que 
par cenx senlement qui s'humilient enx-mernes et qui en 
appPllent a Lui et qui ecoutent Sa voix. II n'y a pas de 
<'hOSe plus cJctire que Cela dans les ecritnres, OU dans Ja VlP, 

que e~tt e v eri te. Les choses de l' es p ri t son t "di fficiles a 
etre Cornprises, a moin s que l' homme llA le demande au 
Seigneur; ... en to u te sincerite et en to n te humilite. Par 
" l'etude P.t aussi p~ r la fni," par une recherche respecteuse 
et une h u m b le prjere, l' ho m me pen t connaitre, avec une 
C~-' rtaine &ssnrance, toutes les cboses de Dieu. 

Pont· eeux qui ue veulent pas en payer le prix, les verites 
de l'evangile serout tolljours "uoe pierre d'achoppement," 
une' 'stupidite,', et n ne· chose Jiffieilf' a comprf>ndre.'' Dan s 
lrur orgneil et lent· entetemPnt 11s manquent de s'instruire 
nn sujPt des importantes veriteR de l'eternite. 

288 



E Mea Haroaroa Ata 
'' Oid ma u, e rave 'ra hi te rnau mea 1·ahi tn'na i pa1·au n tu 

ia raurt, aore e ritea-papu-hin rnaori 1·d ia ani at'u te taata i te 
Fatu, ra." (I Nephi 15:3) 

Aita'tu e ravea no te ite-papu-raa i te mau parau mau pae 
varua maite mea e ere na roto i te Varua o te Atna. Te ite 
ihoa o te taata, te anaaua o te maramarama e te itoito i roto 
i te idtiraa, eita roa te reira e ravai, na roto ia ratou iho, 11 0 

te horoar~:~a mai i te hoe ite-papu-raa o te ma n mea tei manbia 
e tatou nei, maite mea aita tat.on i arataihia e te Varna ra. 

"' ... E mea maitai ra te ite, ia baHpao ratou i te a'o ate 
Atua.'' (2Nephi9~29) 

Ua tamat&. noa te Peropheta ra, o Lehi, i te haapii atu, ma 
te faaoro-mai rahi, na tamaiti ua'na ra, o Lamana n1.ua o 
Lemuela no nia i te mau ture tumu o te Evanelia ra, tera ra, 
aita roa raua i hinaaro i te haapii rnai i te reira. Aita rCJa i 
t ia, ia raua, ia i te-pa pu-a t n, no te m ea ni ta roa ra ua i bina aro 
i te faabaebact ia raua i ho e i te ani. atn i te Fatn; no reira, 
aita roa i tia, ia raua ia farii i te iteraa i te para n ma u na roto 
i te rav~raa ate Varua. 

" ... E e boroahia'tu te Varua ia outou na roto i te pnre 
faat·oo ra.'' ~Buka Fafau 4~ ~ 14) 

.BJ na faaite puai atu o Alama i te parau no nia i te fanf[l a 
rahi ia haapii ma te tautururaa o te Varua l'a: 

'' ... Inaha, te faaite papu atun ei au ia outou na e, ua i te 
roa vau e, o te paran mau ana'e ta'n j paran iho nei ia outon 
na. m j to outou mana'o ra, eahH vau i ite hna'i i te reira~ 

"Te parau atu nei au i3 outou na e, na roto i te Varua 
Maitai o te Atua i ite ai i te reira. Inaba boi, i baapae a' e­
nei au i te maa, e i pure H'enei boi au i na mahana e rave 
rahi, ia itea tana mau mea nei ia'u ibo. l~ te ite maite nei 
au e, o te parau rnau 1a; na te Ifatu na te Atua i ho boi i faa­
ite rnaiia'ui tereirai t.o'na VaruaMaitai ... '' (Alama5:45-4()) 

E i roto i te hoe o ta'na episetole i to l{oriuetia, ua tuu atoa 
o Pau lo i te para u fa:~ i teraa te i ta no a toa i te rei ra : 

" ... O te mau mea aot·e i hi'ohia e te mata ra, aore i faaroo-
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h ia e te tari'a r:-t, aore boi i o i roto i te aau o te taa.ta ra, o 
t a te Atna i vaiiho no te fein i hinaaro ia'na. 

''Ua faaite mai ra te Atna iatatou i taua mau mea rai to'na 
Varua; e imi hoi te Varna i te mau mea atoa nei, e te mau 
mea hohonn atoa ate Atua J·a. 

"E te i e n ei, te V arua i noaa ia ta to u ne i, e ere 1a i to te i e 
nei a o, o te Varua ra no o mai i te Atua ra: ia ite tatou i te 
mau mea i horoa-noa-hia mai e te Atua no tatou nei. 

• 'E ore ra te taata e haapao i ta te tino rn, e farii ma i i ta 
te Varua o te Atna ra; e mea maarnaa 1a ia'na, e ore hoioia 
e ite i te reira, no te mea, i imibia te rejra e te Varua." (I 
Koriuetia 2:9-10; 12, 14) 

No te ma u ati l uda o te ani noa ra i te b.oe .tapao, ri ro atura 
te lHesia ei "ofai tnrol'iraa" e no_ te mau Heleni ra, o te imi 

oa ra i te pa:.ni, ei "mea maamaa" area, no te mau feia tei 
faarii Ia'na ra ua riro 1a oia ei "puai no te Atua e ei paari 
no te At u a.'' 

Ua farii te mau tar.nat•ii misionare o Mosia i te Varua tohu, 
e te Var11a boi o te heheuraa para u ua baapii ratou e i tt mana 
e te puai o te Atun, no te m ea ua ''i mi maite, raton i te ma u 
P a p n i ra a l\1 o ' a " i " p i u f' p i n e ra t o u i t e p u r e e i t e ha a p a e i 
t e mna ... '' (Alama 17:1-10) 

I rot.o i to taton nei tau tnuraa paran l'tl, ua nao maite 
F'atn: 

"Na roto boi i To'u ra Varua Vau e haamaramarama'iia 
ratou r<-l, e na roto i To'n ra mana Vau e faaite atu ai ia ra­
tou i te man paran mo'e no to'u binaaro--oia 1a, te rnau mea 
hoi tei ore ai iteahift e te mata, e tei ore ai faaroohia e te 
ta ri' a, e tei ore a h oi i o at u i ro to i te aau o te taata ra." 
(Buka Fafan 76;10) 

Te ravea noa ibo no te iter::ta 'tu i te para Ll mau pae va.rua 
ra , o te ravea na roto 1a i te Varua o te Atua, e o te farii noa 
bia e te rnan taata aua'e o te faabaehaa ia ratou ibo, e o te 
ti aoro atu Ia'nn e o te faaroo ntn hoi i To'na ra reo. Aita'tu 
e ma.r1.1rnarama a'·e i roto i te mau paptdraa wo'a i te reira, 
e aore ra, i roto i te oraraa nei. E rnea fifi roa te ma u m ea o 
te pae varua "o te h<ll·oaroahia, maori ra ia ani atu te tHata 
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i te Fatu ra;'' ma tE: para u tia e ua rol n i te baehaa. E na 
1·oto at,oa "i te baapiiraa e na 1·oto atoa boi i te faar<>O" e na 
roto i te imiraa tura e te boe pure baehc1a, e tiu i te taatn ia 
ite, ma te buru papu, i te mau mea utoa o te Atua ra. 

E no raton o tA ore roa e binaaro i te aufau atn i tei au ra , 
e riro 110n te mau parau mau o te EvanElia ei "ofai turori­
raa" e te "boe paran maamaa e te hoe mea fifi roa ia bara­
aroa." l roto i to ratou teoteo e to rutou etaett:~ eita 'ia e noa a 
ma i ia ratou te ite na roto i te baapiiraa i te wau mea faufa a 
rabi atoa o te mau parau mau mnre ore ra. 

La Dime Amene Les Benedictions Du Ciel 
La Loi de la Dime est uue loi juste et equitable. L e 

montant de ce qni nous est demande de payer, comme dim e, 
a ete fixe, par le Seigneur, au moyen d'uue re,,elation et des 
directives a Ses Elerviteurs. La Dime est un principe qui est 
aussi vieux qne l'oenvrE: du ~eigoeur elle-meme. 

Nous lisons un passage qui dit qu' Abraham se relJdit 
pres dn Grand-Pretre i\lelcbizedek pour donner, en retour , 
au Seigneur la dime, on le dixieme de ses recoltes et de ses 
troupeanx. Et lorsque vous suivez le cours de l'histoire des 
anciens Prophetes, ce fut alors la loi financiere au moyen de 
laquelle le Seignenr put financer ~on oeuvre snr la terre. 

Au ternps du Sanveur, la dirne fut employee pour financf·r 
les oeuvres dn s~ignenr. 

Comment quPlqn'nn peut-il developpt>r la bonne "ttitude 
envers le paiement de la dime' En confrontat.ion a.vec h·s 
ecritnres, "Mettez-rnoi de la sorte a l'epreuve ... Et vou s 
verrez s i j e n' o u vre pns pou r von s les ocluses dPs ei eu x, . i 
j e ne repends pas sur vons In benedi~tion en a bondance." 
( Malacbie 3: 10) 

En reajnstant nos idePS des benedicti<•DS ~ur les voiPS du 
Seigneur, nou s so m mPs deveuns conscien t s que lE· s eehJ8fS 
celestes ont bien ete onvertes . sur nous; l'Inspiration, 
l'aeeroissement de nos connaissances, not.re c< mprehension 
des choses s pi ri tuelles, notr·e croissa ne e s pi ri t n e ll e, les 
experiences elevatoires, la confiance du parler et de l)ins· 

291 

J 
o 



trnction, et au-dessus de tout, un temoignage de l' Evangile 
de Jesus-Obrist- tout cela est a nous. 

Et ::naintt~nant examinons nn pen pourquoi nous sommes 
requis de payer la dimef La raison est double. Premiere­
ment, cela est bon pour nous ent.rainer personnellement dans 
une vie vertneuse- un pas vers la perfeetion avec pour 
resultat u n caractere inevita b le men t ameliore. Denxiemement 
" ... eat· la ten·e eRt an Seigneur, et tout ce qu'elle renferme." 
(l Um·inthiens 10:26) Tout ce que nous possedons Lui 
appartieut de droit. ll nous demande de ne Lui donner que 
le dixieme, ni p l n s n1 ruoi us, q UH c ela vi en n e de l' obole de 
la venve ou bien dn revenu de l' homme riche. Nous pouvons 
surernent obeir a ce commander;ne11t avec un coenr consen­
tant et une expressioo plnisante; pasa contre coenr, et pas 
a vec un oeil snr le gain per~onnel, mais sjmplement parce 
que cela plait an · 8eigneur que nous le fassions de cette 
ma u i ere . 

.BJt s'il y a des peunlites prevues pour avoir failli a garder 
ce commaodernent, f't il y en a surement, elles sont alors 
des penalites que nous nous infligeons nous-memes. Lorsque 
nous refnsons d'obeir au cornmandement du Seigneur, nons 
nons refus0ns, nC~us-memes, les benedictions dn ciel. 

La voie la plns sure de gagner les benedictions est de 
chercbet· premierement le royanme des cieux, degarJ,::rtous 
lPs cornmandements et d'avoir confia1JCe au Sejgueur. La 
vraie sigoificntiou des benedictions, quj nous viennent de la 
}n:nt dn Seigneu r, non s e st cL1 i r e men t demo n tree da n s les 
ecritures suivantes qni oot ete prises dctns les Doct.riues et 
Alliances: 

"N e eh ere h~z pas la ri ~he~se ma i s lE~ s n ge::-:se, et \'Oi ei, 
les mysteres de Uien vous seront devoi!es, et alors vous 
SP r Pz ri c h es. V oi ei, ri c b e es t c el u i qui possede la vie 
ecert1elle.'' (Doctrine et Alliances 6:7) 
A VPC l, a ttitude j 11ste faisons que n os offra11des soi en t 

acceptablt>s devr~nt le Seiguenr, afin que nons puissions 
jonit• de la ~'THie benedictiou qui El ete promise a CeUX qni 
obeisseut a ce COillllJHUdPtnent de }a dime. 
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Te Faatae Mai Nei Te Tufaa Aburu I Te Mau 
Haamaitairaa No T e Ra'i Mai 

E ture parau-tia e te au maitai te turf' no te l'ufaa Ahnru . 
OafaataabiA, e te Fatu, te rahiraa o te wea ta tatou e aufan 
atu, na roto j te boe beheuraa e te boe f~•atereraa i T'a'na r a 
mau tavin1. Ua riro te Tufaa Aburu ei ture t ei aifHito i te buru 
tahito i te ohipa ate Fatu iho. 

Te tai'o nei tatou, i te tahi vnbi pnran e, ua haere ntn o 
Aberahama i pihaiiho i te Tahn'a Rahi ra. o Melehiz~dekn 

ra, no te aufau atu, i te aburu o te tufaa o La' na ra ma n faaapn 
e ta'na ra mau nana. E ia- hi'opoa mait( .... tatou i te paran 
tuatapapa o te mau Perupheta tahito n-1, ua rit·o ihoa te reira 
ei ture imiraa moni ia tia i te Fatn ja b<~apao i ta'na ra man 
obipa, i te pae o te fanfaa, i nia i te fenu.a nei. 

I te tan o te F'aaora ra, na haapaohia te tufaa ahurn no te 
au f au ra a i t e n1 au ha a m au ' ara 1il o t e ma u o h i p a a t e F at n r El • 

E nabea e tia'i, i te hoe taata, ia fanrabi i to'na hnrn tiaratt 
maitai no nia i te aufanraa'tu i te tufaa e~bun.1 ra? Na roto i 
te faafarereiraa i tt~ tnau paran papai, ''E tamatarafl te reirn 
ia'u nei ... i te oreraa van i te iritinla i te ma u baamaramnn•· 
ma o te ra'i ra, a ninii atu ai i te tao'a rnbi roa ei maitai no 
outou." (Malaki 8:10) 

E ia faatano ana'e tatou i to t:=ttou nei nH\ll ferurirEJa no ui H 
i te mau haamaitairaa, na papu atunt ia tntou e, ua iriti-mfln­
hia te mau haamaramaramn i nia ia taton nei -te l1'aaururaa , 
te rahiraa o to ta to u ma u i te, to ta to u b oi h ~H·ocn·oa r v a i te 
mau mea o te ra'i, te mau tamatarna ite o tPi faate]tei ia 
tatou, te tiaturi i rato i te parauraa e i te hnarniraa hoi, e ua 
nia a'e i ta taatoaraa, te boe parau faaitPn•a papn no niH i 
te Evanelia a Iesu Mesia- na tatou ibon te taatoaraa o t.e rein1. 

E i teie nei, e hi'opoa 1·ii tatou no te Hha tatou i titanhia'i 
ia aufau :=ttu i te tnfaa ahuru ra1 E piti 'ia tumn no te reira. 
Te matamua ra, e mea maitai te rP1ra no te ararairaa ia taton 
i rato i te hoe oraraa parau-tia- te hoe 1a taabiraa a\'ae i te 
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maitai-t·oa-raa o te faahotu mai i te hoe buru o tei haamaitai­
roa-hia. Te piti ra ~' ... No te .F'atu boi te fenua, e te mau mea 
a toa i ro to ra." ( I K o ri n etla lO :26 ) N o rei ra, te ma u m ea 
ato::1 te ma u hi a ne i e ta to n, o O ia i h on 1a te fatu o te rei ra. 
'l'eie noa i ho Tct 'na e ani mai nei, maori ra, ia horoa noa'tu 
tatou i te aburut·aa o te tufaa o te reira, eiaba i nia a'e, e 
eiaba atoa i ra ro a'e, noh'tu e, no roto maite reira i te raera 
a te vahiue i vi, ea ore ra, no roto mai i te rahiraa tao'a ate 
taata faufac=~ rahi ra. E tia noa boi, ia taton tJei, ia haapao 
i te rei ra fae~ueraa ma te mafatn horoa noa e te hoe faaiteraa 
tano maitai, eiaba n1 ma te ua ore o te aau, e eiaha atoa ma 
te mata tei i i te ·non non i nia i te faufaa e noaa mai, ia rave 
ra ta to u i te rei ra 110 Le m ea, e m ea an te rei ra na t6 Fatu ia 
rave tatou i te reira ma te au maitai. 

1D maite mea te vai ra te rnau faautu'arna no te oreraa i 
haapao i taua faauei·aa ra, e e :nea pa.pu te vai ra ratou, e 
t'iro noa 1a ratou ei mau faautu'nraa ta tatou ibo e tuu nei, i 
nia ia tatou iho, i te taime te patoi nei taton i te baapao i te 
faaueraa a te Fatu ra, e i taua taime ra, te patoi atoa'tura 
hoi tatou i te man baamaitairaa no te ra'i mai. 

E te e'a papu ro~ a'e DO te fariiraa mai i te mau baamai­
tairaa, o te imiraa la, ua mua roa, i te basileia o te ao ra, te 
haapaoraa i te mau faaueraa e ia tiatnri Doa'tu i te Fatu. E 
te auraa m&.u o te reira mnu haamnitairaa o te noaa mai no 
o mf-li i te n'atn ra, na faait.e-papn-bia maite reira i roto i te 
mau papHirna mo'a, i muri nei, tei iritihia mai DO roto mai 
i te Buka Fafa n ra: · 

'· Eiaba e titan i te tao'a ra hi, i te paari ra, e inabn, 
e hebeuhia mai te mau mea hobonu (J te Atna J'a 1a oe 
ua, P. e faufaabia 1a oe. Inaba, o tei noaa ia'na te ora 
mure ore ra, ua faufaahia ia oia." (Buka Fafan 6:7) 

1\1ai te buru tiaraa tano maitH.i a faariro i to tatou nei mau 
pupul'aa tao'a ei mea te fariihia mai e te ~,atn, ia tia, ia tatou 
nei, ia oaoa taton i te haamaitairaa tei fafaubia mai uo raton 
o tei haapao i te faanerna o te tufaa aburu ra. 
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Les Signes De La Seconde 
Venue 

Pat·Jo~eph Fie1ding Smith 

Lorsqne le mom..,ot de quitter ses di s­
eiples ap~~rocba, le San v eu r l eu I' do n ­
na des instn1cti<~ns sur lPtll' missi ou 
de porter l' Evangile an rnoude entier. 

An cours de Son conseil llleur do11Ua anssi des instructions 
au sujet. des n~lations qui PXiHtera.ient ~ntrf' ]es bon,mes, ~ur 
la terre, ave~nt son retour. Les peu~~les de la terre lt:> r~jette­
raient, Lui et Ha mission, de fansses d11Ctrioes s'elevProut et 
i l y au ra des guerres et des r n rrwu1 s de gnerre a en us e des 
di ffjcul t es qui s' eleveron t da n s le CO E' Ul' des bom llJ es. DPS 
nations se le veron t con t l' P d' an t r es na tions. La paix s era P n­
levee de dessus la t~rre, mais ses diseiples devront faire dr s 
efforts pour l'E'Hter fide}e a lenrS proua·SS(i'S jnsqu'f!U lDO!tlE'Ut. 
de la fin. 

II compara ces annees dP trouble et de detrPsse parmi les 
natious, qni feront que les coeurs des bomwes lenr manqne­
ront, a des feuilles du figuier qni tombent. Et pnnni lPS 
signes merveilleux qui set·ont alon~ donnes ponr i ndiquer 
l'arrivee tres procbaine de sa venue, ilu'y aura pas Sf11lf-'· 
rnent des gnerres, m ai s des trem hlemeuts de terre du n s 
divers endroits, de la detresse parmi le~ nations 1 et 1(-'s 
elements seront alors en comrnotion dans les tornRdes, Pt la 
mer elle meme. Se levera f'll debors de SeS propreR limitf'S. 
En outre il y Hura aussi des signes dans lt-'S cieux, ~lllssi bien 
que sur la terre, qui auront des proportious jnba.bitu~lles. 
Pour bien impressionner ses disciples qut> ces e\'enements 
arriveront sftrement, II leur dit: 

"Le ciel et la terre passeront, mflis mPS paroles nP 
passeront point. Pour ce qui est dn jonr et de l'beure, 
personne ne le ·sait, ni les anges de~ ciPux, ni le Fils, 
ma i s le Pere sen l.'' ((\ll n rtbieu 24: 35-3fl) 
Et d&.ns l' bistoi r e de la BI h le, non s li son~, Ja n s lYJ at t bi eu 

et dans Lnc: · 
''J e vous le di s eu v eri te, cette generation ne passera 

poiut1, que tout cela n'arrive.'' (Mattbieu ~ ,4:34; Luc 
21:32) 
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Cette declaration a tourmente le monde Chretien moderne, 
paree qne la generation qui vivait au temps du Cbl'ist a 
disparn depuis lonatemps. _l\J1ais voici ce qu'Il voulait 
vraimeot dire: ''En verite, j e vous le dis, Cette generation, 
au cours de laq uelle ces choses seront rnontrees, ne passera 
pas avant qne tout ce que je vous dis arrive." ~Joseph 
Smith 1:34) 

ll ue doit pas y a.voir de questions dans !'esprit des vrais 
croyants qne le jonr de la seconde venue du Seigneur est 
tres pres. Les plns terrifiantes guerres de tous les temps 
viennent juste de se tenniner an cours de cette dispensation, 
et la fin n'est pas e11core prete. Nous avons vu des signes 
dans les cieux, et sur la terre, qui avait~nt une essence 
particuliere. lls son t devenus si communs que nous n 'arrivous 
plns a leR recounaitre. Dans ces dernieres annees nous avons 
f-'U les trerublemeuts de terre les plus violents et destructeurs 
u e to n te l' histoi r e. N o us avons des detresses parmi les 
nations. Qnel esr celui qui, aujonrd'hui, peut se lever et 
dire que les coenrs des bomrnes ne leur manque pasf .Au­
jonrd'bui les p8nples s'asseoient et tremblent de peur de ce 
qni peut arriver. La mectancete de ce monde augmeute. 
Les Nations sont en train de se preparer avec plus d'flrdeur 
que jamais pour Ia derniere lutte. Elles sont en tr&iu de 
C(lnstru i r e les ar m es les plus te r ri b les q ne r on ai con n u 
au para va u t, et la pe ur es t entree da us les coenrs de tous les 
peuples. ll y a encore, saus aucnn doute, d'autres detresses 
l{ui attendent lt> monde parce qu'ils ne vP.uleut pas recevoir 
la verite. 

Qup faire au sujet des signes dans les cienxT Sommes-nous 
si myopf>S que nous refnsons de les voir' ll est certain qu'il 
y au ra des sigue s pa r mi les corps celestes a van t qne la fin 
ne vieune. Le-~ terre ('bancf?llera, le soleil sera obscurc1 et la 
lnne n'eclairera plus. Est-ee qu'un aeroplane, volaut au 
rnilien des cienx, d'un pays a nn antre~ n'est-il pas lui aussi 
un signt>~ Les cienx o;;:ont rempli par enx et les payc;: sont en 
teain d'a<~complir la pl'opbetie d'Esnie: ''Qui sout ceux-bi 
qui volent comme des nnees, commt:> des colombes vers leur 
cololllbiPr~ (Esaie 60:8) En plus de cela, le .. missiles qni 
sonr lances dans l'espace exterieur· et qni tonrnent autttut· de 
la teJTe, ne sont-ils pas an i des signes? E t-ce qu~ Qllt:'l· 
qu'ntl pent rlire que tontes ees ho:;:e ne sont pa , da sun 
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large mesure, cornprises dans la prediction du Sejgneul'f 
Ot~rtainement 11 y a des signes dans les cieux, et il en viendra 
eocore rl'autres signes c~mrue le Seigneur nuus l'a promis. 

II est apparent •lue le trouble qui se vrepare, ou le C(JeU r 
des bommes leuP failliea, est la, et que d'autres grancles 
manifestations viendt·ont quelqne temps jnste avaiJt l'appro­
cbe du SeignP-ur. 

T e Ma u T apa o No T e Piti O T e T aeraa Mai 
I t e ta era a m ai t e ta i m e n n r r o ' o a v ai i b o ra a m ai i Ta ' u a r H 

ma.u p1p1, horoa'tura te Faaora i tP baapiiraa, ia raton, no uia 
i ta raton obipa uo te afairaa'tu i te Evanelia i to te ao Htoa 
ne1. 

l roto i Ta'na ra a'oraa na horoa atoa mai Oia i te tahi 
mau haapiiraa.a no nia i te buru e vai, i nia i te ao nei. bon 
Oia a tae-faahou-mai ai. E faarue atu te ma u nunaa o te ao nf'i 
Ia'na, Oia e 'ra'na ra ohipa, e tupu mai te mau hHapiinw 
hape e e tupu te tama'i e te rootama'i no te m<-~u peupf-'a te 
tupu mai i roto i te aau o te mau taata. Eti~. rnHi te tahi 
basileia no te aro atn i te tahi basileia. E rave-e-bia'tu tP hau 
n o n ia ' t u i te f e n u a n e i , e ai ta ' t u e o h i p a ta Ta ' na ra rn H n p 1 p 1, 
oia hoi, i te faaitoito e i te haapao maitai i ta ratou mnu fa­
fauraa e tae noa'tu i te bopea ra.. 

Ua faaau Oia i te reira mau tau ahoaho e te ati i roto j te 
mau nunaa ra, o te faatupu i te mairiraao.temafatuot8m~lll 
taata, mai teran o te tumu snke t'a. E i rutoru i te mau tapao 
faabiahia o te horoahia mai, no te fF~aiteraR i te taPrHa mai o 
Oia ra, e ere an_!:l'e !ate man tama'i te tupu ma i, e tupn atoa 
ra te mau aueuP.raa fenua i te ma u vahi P rave rab i, e i te ati 
rabi i roto i te mau IJUIJaa, e e tupu te aueuel'aa rnhi i roto i a 
te mau mea i.'ii tnrnu, ~e haet·~ atoa maite moana i ntpae mai n 
i to' na ra mau otia. E oa nia a'e i te rei ra, e tupu atoa te tahi P 
1nau t:1pao i oia i te man ra'i, e i nia atoa hoi i te fenna nei, 
o te tupn mai i roto i tt-> mau faito tei ore roa i rnatRubif-1 ra. 
E no te faabornhoru maitai i Ta 'na ma u p1p1 no n ia i te tnpu­
raa mai o te reira man obipa, ua na 6 atura Oia ia ratou: 

''E mou te ra'i e tefenua; e ore roa ra ta'u parau e mou. Area te rei1·a 
mahana e te reira hora, e ore roa te hoe e ite, e ore hoi te mau melahi o te 

ri~ ra 'i, maori ra o ta'u Metua ana 'e ra." (Mataio 24:35-36) ~ 
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E i roto i te parau tuatapapa o te Bibilia te tai'o nei tatou, 
l ro to i te .. Ma ta i o e t8 L uka: "Oia mau ta'u e parau atu ia outou 
n ei , E ore e mou teie nei ui e hope ai teie nei mau mea atoa i te tupu. ' ' 
(Mataio 24:34; Luka 21:32) 

U a faatupu te t· ei ra para u i te are p u repu rab i i ro to i te ao 
Cberisetia no o te tan hopea n ei, no te rnea, ua mou a 'en ei 
te ui o te ora ra i te tau o te Mesia. Teie ra te parau 
Ta'na i hinaaro i te para n, oia hoi: ''Oiamau, teparauatuneiAu 
ia outou, eita te reira ui, i te tau ajaaitehia'i te reiramau mea atoa, e mou 
atu hou afaatupuhia'i te mau mea atoa Ta'u e parau atu nei e, e tupu." 
(Iosepha Semita 1 :34) 

~i aha roa ia v ai, i roto i te feruriraa o te feia tiaturi ma u 
e, ua fhtata mai te tat~raa mai o te mabana o te piti o te hae­
reraa m ai o te F'atu. N o oti noa ibon ei te ma n ta ma 'iraa ri~ a­
r i'a a'e tei itebia i roto i teie nei tau tuuraa parau, e aita a 
hoi tatou i i te i te bopea no te rei ra. Ua i te a 'enei tatou i te 
mau tapao i nia i te t·a'i, e i nia i te fenua nei, tei noaa ia 
ratou te hi'ot·aa taa e I'Oa. No to ratou pinepine aita'tura e 
taa faabou ia tatou te rPira. I roto i te mau matahiti i mairi 
a 'enei ua tupu m ai tt~ ma u aueueraa fenua tei hau atu i te 
p uai e te ino i tei itebia i roto i te parau tuatapapa o te ao 
nei. Te vai nei te mau at.i rabi i roto i te mau nunaa. O vai, to 
rotopu ia tatou, tP tia ia'na ia tia maj no te ore e parau mai e, 
ua rurntaina te mafatu o te taata? I teie nei mau mabana, te 
parabi nei te illRU opu taata ma te rurutaina rabi no te mau 
m ea te t.ia ia tu p u m ai i nia ia tatou. Te baere noa n ei te 
in1>raa o te ao nei i te rahiraa. 'fe faaineine nei te ma u uunaa 
ia rato u, ma te p u u i, n o te aro ra a hopea ra. Te ba ma n i n ei l'a­
t., ,u i te maubaa tama'i ri'ari'a I'Oa tei Ol'e ai itebia mai tabito 
mai, e ua o te TIHita'u rahi i t·oto i te mafatu o te mRu nunaa 
atoa. E e mea papu roa, te vai atura te mau ati o te tiHi noa 
tJ ei i te ao nei, no te mea aita rc1tou e binaar·o nei ia farii i te 
par::tu mcau. 

Eaha1a tatou no nia i teman tnpaoi niaitera'if Ua ma­
tapo anPi tatou no te ite-ore-raa'tu i te rtlir·a~ E mea papu roa 
e tupu faabou mai te mau tapao i roto i te ma.u ::~o o te ra'i 
l'a ho u te . hop ea e ta e ma i ai. E lll'Ori noa te ao n ei, e h&.a po­
uri bia te mahana e Pita hoi te ava't~ e maramarama faabou. 
E e re anei te manu reva, o te tere atu mc.d te tabi fenna, i te 
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tahi fenna, na roto i te reva nei, i te hoe tapao1 Ua i tPie nei 
ra'i ia ratou e te faatnpu nei te mau nnnaa i re toLuraa a Isaia 
o te i na o ma i e: O v ni 'ra te-i e e pe e n ei mu i te a ta e pe e 'ro? 
e 'm ai te tia.h uuairao e ma u e i to ratou m o u opoo ra?'' (l so in 
6'0 :8) E na nia a 'e i te rei ra, te ma u ofai o te tHorahia ne j i 
rapae atu i te area ra, e o te ohn noa nei ma te f<:~aati i tt> ie 
nei ao, e ere atoa nei raton i te mau tapa0! E tia anei i te boe 
taata ia parau mai e, aita te reira. illHU mea, i roto i te boe 
faito r·ahi, i amuibia i roto i te tohnn:1a ate fatu ra! Oia r.n au 
roa, te vai ma n nei te me~ u tnpao i nia i te ra'i, e e tHe faalH,n 
mai ate ta hi atu a mau tapao, mai ta te B ..... atu i paran mui ra. 
E mea papu roa e, na roto i tE! ma n peapea te vai nei i teie ao 
i teie nei mahaua, ua tae mau mai te tau e mairi i te mafa tn 
o te taata nei, e e tupu faahou rnai a te tahi man faaiterna 
rarahi hou noa i ho te taeraa m ai o te Fatu r2. 

A LA JEUNESSE 
La Loi De La Chastete 

ll n'y a pas eu de commandement, qni ait ete joint a 
l' Evangile de Jesus-Christ, de plus gr·and, de plus eleve et 
de plus saiot, et que l'bomme doit bien observer afin de 
pouvoir gagner la vie eternelle, que la loi du mariage. M;-~i s 

rnalgre cela, il n'y a pas d'antre comrnandement qni n'ai t 
ete plus insn]te et blat.'1e, par les homrnes mecbants t't 

d'antres personnes qui font etalage de COllll3lSSHDCfS que le 
cornmandement du mariage. 

Le mariage est l'un des sacrements qni est l'nn des plu s 
difficile a bien observer. Cela doi t etrP res;m avec l 'esprit de 
patience et d'amour jusqu'a Famonr qne nons pouvons ga­
gner par le pouvoir du Saint-Esprit. ll n'y a rien d'autre 
qui puisse si bien prepnrer l'bomme pour la gloire qui se 
tronve dans le royaurne de Dien que la parfaite observancP 
du mariagH. ll se pourrais que, pat· la snite de ce coutr;t t , 
no us observions beancoup mi eu x les volontes dP Dien, ma. i s 
malgt·e tout il Ast l'nn de ces contrats, qne l'on exige de 
l'hornmP qui veut bien ubserver toutes h-'s volonte'3 de Dieu. 
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Le rnaringe P~t l'nne des raisons de toute$les rlus grandPS 
he nedictions. 

S'il est bieu aecepte, ce commanderuent devient l'un 
des moyens d' o b ten i r la plus gt·ande des j oi es. La gloire 
dans cette vie et dnns la vie future; la gloire, Ja puisshnce, 
et la fon~e da n s l' a mo u r, c e son t la les benedictions qni en 
decoulent. Toutes ees benedictions son t retenues pour la gloi· 
re eternel1e pour ceux qni veulent bien garder ce cummande­
rn ent, <-linsi qne tons les autres qni sont joints a l'Evangile. 
Ueux qni ne .l 'observent pas ne l'Pcevront jamais toutes ees 
beuedictions; le mariage, est l'ordonnauce Ja plus grande et 
Ja plus mei'Vf>ilJeuse de toutes les Ordonnances qni OUt ete 
rn ises dnus rEv11ngile. C'est bien cela qni a ete retenu, par 
Dieu. pout· tous eeux qui sont devenus Ses enfauts; mais 
t us lPs autres ne son t, alors que dPs serviteur~, malgre qu 'ils 
puissent ubteuir le salut. lls ne deviendront jatnais des 
me m bres de la fa mille de notre Pere Celeste, et notre Dieu, 
"'' ils n'ncceptent puint le contrat l:'aint du marillge. 
C'onc-erna n t Le M <1 ri c=~ ge 

L'in•)bservance de ce commandernent a ete la cause de la 
cb ute de toutes les natious. Lorsque la saintete du contrat 
de rna ri age es t o u blie, et q ne l' o u vi o le sa val en r, alors i l 
n 'y a aucun moyen d'empec-ber la destruction d'arriver. 
Ancnne nation ne pPnt rester vivante, si eJle n'observe point 
ce commandement. La chute de Rorne, de la Gre~e, de 
Babylone (•t de l'Egypte, ainsi. que d'autres nations n'eut 
P i:lS d·autre cause que l'inob~ervance de la promesse sacree 
dn mariage. La colere de Dien juste fut allumee contre enx, 
pa l' su·ite de lenr corruption et lenr negligence. Les ossements 
d 'un penple iutelligent, qui mourn-t Pn Amerique sont les 
t.emoins ruuets, et certnins qui uous font connaitre, avec 
certitudP., qne ee fnt la lHscivete et la non observance de 
cette ordonnanee sact·ee du mariRge qni condnisit ees gens 
vet·s leur fin et lenr jngement dernier. 
Une Pt·omesse et TJne Reu11ion Avec Dit•u 
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ll n'y a pas autre cbose que l'on devrnit res~H?cter~ et bit> n 
observer, si ce n'est In promesse du rnari:?~ge. C'est la le 
seul moyen qui pnisse permettre a l'esprit de l'homn1e-lf' 
enfants s pi l'i tu els de Di eu-de v e ni r ba hi te r P n c e mond e 
afin d'habit!Pr un corps corruptible, qni est le corps de 
l' bom rne. C e n' e st que p ar CP moyen que l' on pnissP gagner 
la beru3diction de la vie eternelle. ll n'y ent jamais de 
c.ondamnation plus severe qui ne fut donuee, dltllS tOllS les 
temps, que celle qni fut donuee a Lucifer, ainsi qu'a Sf'H 
a nges s1 c e u' e st le u r frustra t ion de posseder u u coq.s 
COl'l'll pti b le. 

Ces ames n'ont aucun moyen de progresser, ils n'ont 
aucun espoir de rt>ssncite1· et de gagnPr In v1e eternelle. Pa r 
snitP. de leur rebellion ils fnrent condamtJeS a subir l" peine 
eternelle. Et lorsque liO US reflecbissons a notre benediC'tion , 
nou s devons alors to u j on r s ai der notre Pere dn n s to u te s s es 
oeuvrts de saint en lui faisant do11t de tous nos enfants-­
com me nou s le R a von s re9ns - a f iu qu 'i l s puissent vi vre et 
continuent jusqn'a la plenitude~ est-ee que cela ne sen:tit pa s 
beau~ ll n'est pas bjen de fnire venir, en ce monde, nn 
enfant sous le signe de la prostitution. n y a toujonrs nn 
droit, pour les enfants de venir an mc,nde dans la legitim1te. 
li~t celui qui repousse ce droit, est alors punissnl>le de mort . 

La va.leur de nos temples mortels est eg; .• lt> a In eonnais­
sance que nous pouvons gagner pour atteind!·e Ia vie eternelle . 
La p le ni tu de ne s era ja ma i s at te i n te, pa r les es p ri t s s' il s 
n'arrivent pasa posseder un eorp.~ de cbnir et d'os. Ce corps 
ne pourra arrivel', avec SOll t?Sprit, a }a vie eternelle et ]H 

benediction de lc1 plenitnde, qne par la resurrection. Et 
apres la resurrection, il n'y aurCJ plus de separation; le 
corps et l'esprit seront de nouveuu n?unis ~fin que l'bowrue 
puisse recevoir la plenitude de la joie, I~t tous les esprit s 
n'ont pas d'autre lllOyen de devenir pareil a notre Pere 
Oeleste s i ce !J' Pst pa r la naissa nce f:D ce mvnde et la 
resu rrection. 
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Le Oroit De Bien N aitre 

E t pa l'CP ljU8 le roya ll me de Die u a ete bati su l' la fondation 
du mariP.ge et l'uuite de la fam ille, il n'y aura donc jamnis 
d e jr,ie si la famille u'est pas unie. Tous les esprits ont le 
d ro i t, i udi vidueliement, de ualtre convena blement en c e 
moude, comme l'a toujours desire Dieu. Mais celui qui 
prendra nu atltl'e cbemin que celui-la sera alors coupable 
Ll'uue fante qui ne pent presque pas etre pan1onnee. II ne 
fant clonc p~:s s'etonner si lf:> Seigueur a mis la violation de 
lc:t loi du mariagt>, et In prostit.ution juste apres le versemt:nt 
du sang inuoceut~ ~t rnaintenaut, voila, n 7y a-t-il pas de 
rnison ::;nffisaute pour la coodcHnnation qui est portee contre 
CP UX qui bri~ent Cetre }oi eteruelle! 
Le Peche De Le_; Pt·ostitntion 

Voici encort> r-.~utre chose, n'::~.vons-oous pas oublie la 
O' l'Hndent· du pecbe de la prostitntlon et la rupture de toutes 
lt>R promesses du mHriage~ Ceux qui sont.conpabledepecbe, 
ne pensPnt-ils pc1s que lJieu, qui e8t jnste, ne peut apercevoir 
la graodeur de lenrs faute~ lorsqn'ils meprisent tontes les 
lois de leurs existeucesf lls croient tous, peut-etre que, pour 
rectr~sser toutes ces fautes il ne suffira que de quPlques 
C1 >ups de cravacbe. 

"La doctrine de cette Eglise est que le peebe sexuel (l'il­
l ieite relation sexuelle de l'hommP- et de la femme) se cle~sse 
clans son enormi te, suivant du meurtre. Le Sejgneur n'a 
pas essentielle ment fait de distinction entre le coucnbioRge, 
l' ad nlr ere, et la prostitntion. Cbaen ne de e es troi s cboses 
to rnhA sot tS sa solnunelle et terrible condamnation." 

L'Eglise demaude a ce qne tous les bonmmes, individuel­
le ruent, snient. s:HJS taches, les bommes comme les fernmes. ll 
n'y aura pas deux genres de pnuition Pt de jugemt-nt. Le 
P resideut .}n~Ppb Sr.uith a dit nne foi~: "Si l'on n'observe 
po int la chnstete en cett6 "·ie, tontes sortes d'afflictions 
no ns tnmberont dessns, eomme l'enu dn fleuve pend::~.nt la 
·· aison dPS pluies. 

Vous, la jentH'SSe Sion, vons ne {J(>llVt'Z pas participer a 
l 'illieite relatilln sexnelle qu'est le cuncubinnge, et ecb~pper 
a la pnnition et les jugements que le Seigueur a declare 
eo ntre ce peche. Le jou r du jngement viendra aussi assure-
rneot qne la nuit qui suit le jour. (ri s~tivr·e) 
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FEIA API 
TE TURE NO 'rE VllVII ORE 

Aita'tu e faaueraa. tei tantihia mai i te Evanelia a Iesu 
~1esia, tei hau atu i tP rahi, te tura e tP ruo'a, e te tia i te 
taata ia haapho ia uoaa ia'na te oaoa mure ore, maori ra te 
ture 110 te faaipoiporna. Area ra, aita'tu e faauPrna tei hr1n 
atu i te faainohia e te faabapabia e te IDciU taata ino e tae 
noa'tu i te tahi ruau feia tei haapeu ite, i te faaueraa o te 
faai po i poraa. 

Te faaipoipora3, o te hoe 1n oro'a tei hau atu i te fifi ia 
haapaohia mau-hia. E mea tia ia fariihia te reira faaueraa na 
roto i te varna faaoromai e te bere e tae noa'tu i te bere te 
noaa ma i na ro to i te m ana o te Varun ~1 aitai. Aita'tn e m ea 
te faaineine i te taata no te haoRbana i roto i te bnsilPia o te 
Atua maite haapao maitairaa i te faaip(liporaa. Peneia'e, 
na roto i taua parau fa.aau ra, ua hau atu to tatou hnapao raa 
i te hinaaro ma u o te Atua, area ra o te hoe 1a o te nw n 
pari'IU faaau tei titauhia i te taata tt>i binaaro i te hac1pao i te 
mau hinaaro o te lVIetua. 
TE FAAIPOIPORAA, O TE TUM O IA NO TE MA U 

HAAMAI'rAIRAA TE HAU ATO I TE .RAHL 
Maite mea ua farii mau-hia oia, e riro te reira faaanrna 

ei ravea no te oaoa rahi mau. Te hanuhana rahi i roto i te 
oraraa nei e i roto i te oraraa e baere mai nei; te banahaua, 
te mana, te pnai i roto i te bere, o te man haamaitc1iraa te 
noaa na roto mai i te reira. Oa tapeahia te reirCI mau haa­
maitairaa no te banahana murE on~ no te feia te hiu;1aro i te 
tapea i te reira faaanraa e te mau faaaurna ntoa tei amnihia 
i ro to i te Evane1ia. Ei ta t ei or e i b aa pao i te rei ra e haa m ai· 
taihia; te faaipoiporaa ra, o te oro'a 1a tPi han atn i te rapi 
e te fa.ahiahia i te mau oro'a tt>i tuubia i roto i te Eva11elia. 
O te reira t,ei tapeahia e te Atua no te Eeia te riro ei tarnarii 
Na'na ra; area te toea ra e n1at1 tavini anu~e la, nou'tu e ua 
roaa ia raton te ora. Ei ta ratou e ri ro ei :u an ~r~ e lo no te 
n tu::lfare no to ta to u ~1etna e to tatou A tua m ai te m ea ei ta 
ratou e farii i te faaanraa mo'a o te f«:taipoipora~. 
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NO TE FAAIPOIPORAA 
're rave-ino-raa i teie fnauera.a o te tnmu ra hi 1a no te bi'a­

raa o te mau nnnaa. Ia moe te mo'araa o te parau fnaau no 
te faaipoiporaa e ia ofatihia to'na mau faufaa ra, aita 1a e 
ravea ia ore te baarnouraa ia tae mai. Ei ta e tia i te hoe noa 'tu 
nunaa ia vai ora noa, maite mea e rave ino oia i tana ture 
nei. Te tutnu no te bi'araa o Roma, o Heleni, o Habulonia, 
o Aipbiti e te tahi atu a man nunaa e rave rahi, o te ofatiraa 
1a i teie para n fafau mo'a no te faaipoiporaa. Ua faatupuhia 
t e riri o te hoe Atua parau-bia ia ratou no to ratou viivii e tu 
ratou haapao Ol'e. Te ma u i vi o te hoe nunaa maranlat'alna, 
t ei pobe i Amerika, o te hoe 1a tapao mamu noa, e te papu 
rnaitai, o te faaite uJai nei ia tatou e, o te taiata e tt- baapao­
ore-raa i ta u n pai·a u fafa u m o' a no te f11 ai poiporaa ra te i p u to 
i tana man feia r;l i to ra.tou baavaran bopea ra, 

'J:1E HOE FAFAU E 'rE HOE Al\1UIRAA l TE ATUA 
Aita'tu e mea e l.Hl ia faarura-rabi-hia e ia baapao-maitai­

hia maite parau fafan no te faaipoiporaa. O te ravea 1a e 
t ia'i te mau varua o te tanta DPi- te mau hnaai varua a te 
Atua ·-ia baere mai i roto i tei~ nei ao e pa!'abi i rato i te 
man tiabapa tahnti noa, oia hoi, te tino o te taata nei. E mea 
na roto boi i tana ravea ra e noaa'i te haamaitairaa no te ora 
mnre ore. Aita'tn e utu'a rahi a'e, tei horoahia i roto i tA 

au tan atoa, mai tei horoahia ia Lncifera e ta'na mau mela­
hi, oia hoi, to raton faaereraabia i te tino tahntj noa nei. 

Aita e bael'eraa i mua to tana mau varua ra, aita to ratou 
e tiatnri-faahou-nla e i te ora mnre ore. Na roto i to ratou 
ornreraa, na faataahia ratou no te mauiui mure ore. E ia fETU­
r i tatou no nia i to taton haaruaitaii·aa, e rnea tia roa ia tau­
t nrn tatou i to tatou Nletna i roto i ta'na obipa rabi faaora 
ma te horoa'tu i ta 'na ma n tamFtrii- m ai tei fariibia e tnton 
-te t ia ia. o ra e ia baere noa 'tu i te iraa, e ere anei i te m ea 
uehenehe~ E ere roa i te rnea tia ia faatae maite boe varun 
i roto i te ao nei, i t·aro a'e i te tapao haama o te faaturi. Te 
vai noa nei ra te tia, i te mau Lnmarii atoa, ia fanan-t.iama­
hia oia. ~te taata tei patoi i te reira tia ra, na hara 'ia oia i 
te bara pohe. 
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Ua faito te faufaa o te mau hiero pobe nei i te ite i noa a 
mai, ia taton nei, uo te ora mure Ol'e. Eita te iraa e noaa i 
te mau va.rua, rnaori ra, ia roaa ia ratou te hoe tino i'o e te 
IVl. E faataehia te reira tino, e to'na '(;aruu, i te ora n:nue 
ore e tA mau haamaitairaa no te1roa, na roto i te tia-faab.ou­
raa. I m uri a'e i te tia-faahou-raa, ei ta e tia ia vai faahou t 8 
faataa-e-raa; e amui-hoe-hia te tino e te varua ia tia i te tnat a 
ia farii i te Il'Ha o te oaoa. Aita'tu ta te m~u varua e rnvP a 
ia riro mfli to tatou Metua mure ore, maori ra, na roto i t e 
fauauraa i 1·oto i teie nei oraraa e te tia-faahou-raa. t 

T E T IA IA B' ANA U ~1AlTAI8IA l\1Al 

N.o te mea na faatiabia te basileia o te Atua i ni::t i tP niu 
o te faaipoiporna e te tahoeraa o te utuafare, aita 1a e oaoa­
raa ia ore te utuafare ia bne. Te vai ra te tia, i te rnan varu a 
tat.aitahi, ia fanau tiamabia i roto i te ao nei, mai te nu j te 
hinaaro o tl~ Atua ia haere mai to tatou varua. O tei rav e r a 
i. te e'a e atu i te reira, na hara :ia oia i te boe hara te fatat u 
roa te ore e matara. Eaha te vahi rnaere i to te F'atu tnnraa 
i te ofatiraa i te tnre no te faaipoiporaa, e te faaturi, i mori 
noa iho i te haamaniiraa i te toto bara oreT E teiP nei, inaba , 
aita anei i navni te turnn nu te utua te tnnhia i nia i te fei a 
t ei ofati i ta u a tu r e rn u r e or e ra 1 

1,E HARA FAATrJH,I 

E teie ate tahi, aita anei i moe ia taton te rahiraa o te hara 
fa.atut·i e te ofatiraa i te mau fafau o te faaipoiporaa. O rato n 
o tei hara i te reira bara, eita Hnei rt~t(•tl e manH'o f', eita e 
itehia te rahiraa o ta ratou hara e te hl)e Atua parau-tia , a 
tahitohito ai ratou i te mau ture i to rat()n oraraa nei~ rr e 
mana'o nei paba ratou e, no te faafat·oran i tana ture i ofati · 
bia ra, e na v ai noa te ta hi na u ta i ri raa f 

Te na o maira te haapiiraa a teie nei Ekah,sia e, ua riro 
te ba ra o te pae tino--oi a, te ra v e tia-ore-rn a i te ta ne e te 
vabine- i muri noa i ho i te hara t::tpt-n·ahi taata, i roto i to'nn 
ra ino. Aita roa'tu te F'atu i tnu i t e hoe paran no te faatja ­
raa i te hara taiata, te faaturi e te poreueia. Ua mail'i ra 
ratou atoa i rnro a'e i Ta' na fnautu ' araa. No rei ra, o outou , 
e te mau F'eia Api, te taue e te vahine, eiaha ro:1 outou e amui 
::ltu i roto i te i te rave tia -ore-raa o tana hara rn o te tino nei , 
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oia h(Ji, te poroueia te faatnri) e te taiata, no te mea eita 
outou e faaerebia i te utn'a i te mau baavar;-:~a ta te Fatu i 
faaite no nja te reira bara. E tae rnai iboa te mabana no te 
aufauraa, mai te arui e apee atu nei i te ao. 

'r e t i tau u~i te ekalesia ia ma te ma u taata tataitahi, te ma n 
t ane e te man vahine atoa boi. Aita e niti buru haaval'aa e 
vai nei. Ua paret u a'enei tb peresideni ra 'o 1osepha F. Semita: 
Ia baapao-ore ana'e-bi::~ te viivii-ore-raa o tfl oraraa nei, e tae 
m:=~i te mau peapea, i uia ia tatou, rnai te pape o te anavai ia 
tae i tP tau vai-pue-ra. 

(E Tuatihia Teie i te Aav'e i .Mua) 

TE SOIREE RAHI 
Ua faaiterebia tP. ~oiree RHhi o te mntahiti 1961 j te 8 no 

SetPpa. i raro a'e i te peresidenil'aa hBnnbana a te Tavana 
Rabi o Polinesia. Fctrani, o Mr. Grimald. 

Ua hnu atu i te 800 taata tei bnere mai no te mataitai e te 
faal'oo hoi i te "Ubarleston" e te ori ''Cha-cba-cha" e no te 
faaroo atoa boi i te Pupu Himene api, tei fatata i te 50 t'eo, 
o tei bimene mai i ua bimene taa e maitai e 7 ra i tana arui 
rn. E na nia a'e i te reirn, ua vai atoa te tabi mau hautiraa 
te i h:=~amanu!a roa i taua Soiree ra. 

Te Faataebia'tu nei te arobu mau e te manrauru rabi i te 
ma.n taata atoa o tei tautnru mai no te haa manu!a maitai i 
taua arui rabi ra. Maut'nuru! 

TE AM ( IRAA H,A HI 
U a. b;tamatn h ia te Amu iraa Ra hi o te l\1isioni i te ma ba na 

maa., tA 9 no Setepa, na. roto i te putuputnraa o te maa pere· 
s ideoi e te mau feia faatere atoa o te mau Amaa. 

l te Sabati i te poipoi, ua baamatabia te pnreraa na te 
antahu'aran i te bora 8, e i te bora 10 i te poipoi atoa ua 
faatet·ehia te pntnputuraa ma ta mua no te Arnniraa Rabi. Ua 
maitibia te mnu feia orero paran mai tf-'it-" tA buru, oia boi, o 
RobP.rt Misionare, tei a'o mai i te par:=~u no nia"Te P'aahoaraa 
i t e M a n M e l o Api" ; n a Ta n a p i t i a l\1 ar i t era gi i para u m n i 
no oia i "'re Parau Paari"; e na M aina a Hutibuti te a'orna 
hopea no nia i te parau ra, "Eiaba ia Pohe i te Tarahu." 

I roto i te putnpntnran tei fanterE?hia i te ahiabi, UH faaroo­
hia te 1·eo o t.e rnau tanta i mut·i ttei, oia hoi, o "Tntn'' Pal­
mer, o tei pn.rnu maj no nia i te paran ra "la baap1i iboa te 
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taata ia noaa maite Or·a"; e na Wiliamu Saru Youia'oatoa 
m ai te para u no n ia i • 'Te 'l'aboeraa i Roto i te A maa"; e 
na Tahauri a Hutihuti te a'oraa. no nia i te mau rnisionare i 
to no bia i te ao n ei. 

Ua tae mai, i te putuputuraa o te poip(•i ra, e 875 taata, e 
i te ahiabi e 445 taata tei tae mai. 

E i te Sabati i te ahiabi roa, ua faaterehia te hoe amuira a 
na te Feia Api, e na M r. D' Agostini, e melo no roto i te 
piha ohiparaa ate Tavana Rahi, i orero rn&i i te pantn no te 
opuaraa no nia i te feia api i Polinesia Farani nei. 

U a faaotihia te A rn u i raa Ra hi i t P Mon i r e na !'O to i te 
piq ue-nique tei haapaohia na te ma u me lo, e na haere rato u 
atoa e faaati i te fe n na n ei. E i taua po ra, ua faaterehia te 
tatanraa basket-hall i rotopn i na pupu e bitn ra. 

AU REVOIR 
A tous me s c ber s am i s de la M ission 

de la Polynesie Fran9aise: 
Au revoir es t u n mot qui es t assez 

difficile a prononcer, lorsque nous ]e 
disons a ceux que nons airnons. l\·iai s 
nons, les membres dP. l' Eglise, savous 

que, nous serons toujours capa bles de rfvoir et de rf'parler 
nvec ceux que nous aimons, si nous sommes fid~les a g~nder 
les commaudemAnts que le Seigntlnr nons a donnes. PPndno t 
que je me prepare pour quitter ees jnli('S ilPs, je pPnse a 
toutes les mervei lleuses experiences que j' ai p u a voir pat'mi 
vous, et je vous remercie, en tont.e siucerite, pour votre 
botite et votre amonl'. Je prie afin que t'tous restions ton s 
fideles aux enseignAments qne nous avonR rP~U afin qne nou s 
puissions gngner· la vie eternelle. Nons ne pouvons obtenir 
le salut pn.r de simples ~ctes, mais nons del~on. tonjours 
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rester fidelt->s a tous les commandements jusqn'a la fjn de 
notre existeuce. 

Je sais que le vrai Royaume de Dieu a ete restaure ~ur Ia 
terre et je suis henreuse d'avoir eu l'oceasion d'etre ici, 
panni vons, et de le JJartager avec d'autres. Que le Sejgnenr 
vous benisse tous continuellement, telle est ma priere, au 
no m de ,J esns-Oh rist. Amen. 

Soeu'r Prosty Duerden 

la F ar erei F aahou T at o u 
Na to'u nuzu hoa atna o te Misioni no Polinesia Fa'rani: 

E mea fifi roa ia faabitibia'tn te parau ra, Ia fan·rei 
faahou taton. Area, na itP tatou te mau mPlo no te EkaJpsja, 
e farerei faabou iboa tatou e e etparau faabou tatou i tei 
herehin e tatou nei, mai te mea e baapao maitai noa tatou 
i te nHlU faaueraa ta te F'atu i horoa mai ia ratou. I te taime 
a faaineine noa 'i et ll no te faarueraa mai i teie nei tnnn motu 
nehenehe, te baamana'o noa nei au i te mau tamataraa ite 
faahiHbia tei noaa rnai ia'u nei i rotopn ia outou na, e te 
baamHurnurn atu nei au ia ontou nHl te baavare ore, no to 
ontou n1aitai e to outou bere i nia icl'n nei. l'e pnre noa nei 
D n ia v ai h ~:ut pao ma i t ai noa ta to u i te rr1a u faa u era a te i fa ri i­
bia e tatou nei, ia tia ia uoaa mai ja tatou te oJ.·a mnre ore. 
Ei ta roa te Ot'a e noaa rnai ia taton n ei na roto noa i te rave­
rna i te tahi man obipa rii noa ibo· teie ra, aita'tn ta tatou e 
nnrea, maori ra .ia haapao maitai noa tatou i te mau faaneraa 
e tae noa· t n i to ta r.ou n ei hope<:t. 

Da ite papn roa van e, ua faahoihia mai te Ba ileia mau o 
Atua i uia i te f nua uei e te oaoa nt->i au i to'u pnn-lhiraa 

1 o n i no te operel"la'tn i te n•ira ia Y ta bi e ra. Ia baamai­
tai tamau noa maite Fc1tu ia outou atoa na, o ta'u i' a pure, 
ua ro to i te i 'oa T e u 1\le ia. At en . 

T o Outou. Tu a hine F'ro ~ t·y D uerden 
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''Ne Soyez Jamais En Retard" 
La prornptitude (ou bien d'atTiver a l'henre) est une bonne 

chose que nous devons tous essayer de faire. 

Notre Eglise a plusieurs 1·eunions: l'Ecole du Ditn[lncbe, 
la Sai ote Uene, la Prirnaire, la S.A. !\1., la Societe de Secours, 
des Ren nion s de P ri ere, des Co n fereHces et d' a utres r eu ni (In s. 
Toutes ces reunioos commenCt>llt a une certainE:- benre, et si 
une reunion duit comtnencer, les gens du],·ent etre pr<3seut s. 
gn coosequeoce, rappeloos-nons les pnroles d'nn de nos 
cantiques intitule "Ne Soyez Jamais En Retard''. Qu e 
disent ces parolesT 

Soyez alertes! Soyez r.dertes! 
Rappelez-vous de l' heure, 
De notre ren nion, 
Du jour Saint. 

Quelqne soit le jour de la reunion, soit le Dimand1e, le 
M_ercredi, ou tout autre jour, nous devous toujours non s 
rappeler de nou s preparer afio q ne nou s puissions ar rive r 
avant le commencement de la reunion. De rentrer a un e 
reunion apres qu'elle soit commencee, cause de la di~trac ­

tion pour ceux qui sont deja assis, et 11ous rnauqnons c:~nss i 
d'entendre une le9on importante si nous arrivons trop t~ncl. 

Si nous avons des enfants a prepan-'r. preparons les de 
bonoe heure, Bt si nOUS aVODS }oina marcher pour aller a Ja 
ehapelle, prenons le temps necessaire pour qne nous puis­
sions arriver avnnt le commencfment de la reunion. 

Les Scouts ont une devise qui dit "Soyl'Z tonjonrs prets!" 
ll serait bon que nous mettionR en prntique cette devise 
parce que, lorsque le Sauveur reviendra, nons devrons alors 
etre prets, et personne ne sajt quand ce mo men t arrj vera. 
So y ez toujours p ro m pts et "N e Soyez Ja mE~ j s En Reth 1 d." 
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"Eiaha Outou la T AUPUPU 
Ua riro te vaveraa (oia b(li te taeraa i te hora) i te hoe 

m~a maitai roa o te tia ia baapaohia e tatou atoa nei. 
U a ra ve ra hi ta to tatou nei ekal~sia putuputuraa, oia hoi: 

te Haapii1·aa Sabf:lti, te Pureraa Oro'a, te Paraimere, te lfeia 
Api, te Sotaiete Tautnru, te Mau Pureraa Amniraa, e te 
tahi atu a. E haawatahia te reira mau putnputuraa atoa i te 
boe tairne tei faataa-ma.itai-hia, e ja baamata ana'e te boe o 
t~ reiee mau pntuputuraa, e mea tia ia tae atu te mau taata 
i reira. No. reira, a hnamana'o mBHai outou i te mau parau 
o te hoe o ta tatnu mau himene tei parauhia "Tairuru a te 
Arue.'' Te aha mai nei teie ma u para u f 

A ro bi na.! A ro bi na! 
A haamana 'o i te ho ra 
O to ta to u ta i ru r u raa, 
l te mahana mo'a ru. 

Noa'tu i te mahana e faaterebia te reira mau ta.irurnraa i 
te Sabati, i te rnahana toru, ea ore ra, i te tahi noa'tu mabana 
ia haamana 'o noa tatc>u e, ia faaineine tatou ia tatou i ho ia 
ti a ia tatou ia tae atu na mua a'e i te taime haamataraa 
o te tairnruraa. Te peu o te tomoraa'tu i roto i te fare pure· 
l' fl a i n~nri a'e i te baama.taraa o te hoe tairururaa, e faatupu 
te rei ra i te nevaneva i nia i te mau taata te parahi ra, e eita 
atoa pnha. tat0u eite i te mau haapiiraa maitai tei tuuhia mai, 
maite mea e na mnri tatou i te tHe mai. 

l\1 ai te m ea e tatnarii ta tntou no te faaineine no te ha ere •i 
te pureraa, a faaineine ia raton na mua roa, ernai te mea e 
va hi atea to tatou no te haere atu i te fare pureraa~ a rave ia 
tatou i te taime ta no no te taerBa i rei ra na mua a 'B i te 
haamataraa o te pur~raa. 

're vai nei ta te Pupu Scout te hoe parau tu mu tei na o 
mai ''la in~ine noa.'' E m ea tia roa ia rave tatou i te reira 
para u t n m u no te tu u a tu i te rei ra i ro to i ta ta to u m au ohi pa. 
Ia haere fan h on ma i te Faaora, ia vai in~ine ihoa tatou, no 
te mea, aita te hoe taata i i te e, afea te rei ra m aha na e tae 
mai &i. No rmra, ''Eiaha outou ia taupupu!" 
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DES NOUVELLES 
La Cent trent~ et uniem~ Conference Generale, semi-an­

nuelle, ae 1:' Eglise ·· de Jesus-Christ deE Saints des Derniers 
Jours· ~(ete tenue a Salt Lake CHy, Utnb, le 29 et 30 Sep­
tembre et ler Octobre. 

U n nouveau me m bre pou t--le Consej} des Douze A l10tres a 
ete designe pour rewp-lir la vacance qni avait ete cree par ]p 

chuix de l' Eider Hugb B. Brown earn me Conseiller dans la 
Premiere Presideuce. 

Les baptemes de personnes canvertie:::; cantinuent tonjanrs 
a augmenter dans l'Eglise avec 47.8]2 persunnes d'inscrites 
paut· les sept prerniers mois de l'annee. L'Annee derniere 
il y eut 49.000 personnes de converties pour les 12 mo)s de 
l'annee. 

'r 

~r ;' ·'G, . • ! ·; -

PARAU API 
Ua faaterehia i Rato Miti, U~aba,. i te 29 e te 30 no Setepa 

e te mahana matarnua no Atopa r~, te hoe hanere e torn 
aburu e ma boe o te mau Amuiraa Rarabi o te Ekalesia a 

·1·,. 

Iesu ~lesia I Te Feia Mo~a I '.fe l\1au Mab.ana Hopea Nei, o 
te faaterehia n ei i te ma u o no aYa 'e a toa i'a. 

I reira na mait.ibia te boe melo api no te Pupu Aburu E 
ma Piti Aposetolo, no te faa l atu i te VHbi ·vata tei raatnpu ­
hia na roto i te maitiraa ia Hngh H. Brown ei tclllturu no te 
Peresideniraa M.atamua. 

. . ,. ·' . ~ i. • -1 •• •. l • .. • 

. rre baere 'noa nei te mau bapetizoraa o te. mau feia j faa-
farir1hia mai i te rabi i r~to i te ekalesia, e na tae rntou 1 te 
rahiraa e 47.812 i rato i na ava'e matamua e bitu o te maht­
biti nei. I te matahiti i mairi a'enei ua roaa mai 1a e 49.000 
taata i faafariubia no te taatoaraa 1Ft o na a va 'e e 12 ra. 
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TE MAU ORO'A I RAVEHIA 

T e Mau Bapetizoraa 

s 'f i u rai 2 Tetanupn a Isidoro Takaroa 
2 Philippe Manairaia a Tamaititabio Ziona 

lO .\ll ere a Toa Hitiaa 
~9 Antonia Matilda a Teuira Tevaitoa a Atete ;) .Maxeime Wong Siu Papeete I f' 5 Youne Soy Lai Papeete I 

Her11·i Cbong Cbeung Tebin Ping Papeete I 
Kee t:)iang Gerard Lios Lao . Pap~ete II 
Heuea Eria Teaitu a Mariteragi Papeete I 

s 6 Edrnet-' a Ta bnhuat.arna Papeete I 
Lieou Tsiaug Chi Lao Papeete I s 
Ah Kiau Lao Sing Yonk Papeete I e 

7 Mika a Raibaui Papeete l e 
l~ Adrien Louis Magaia Lombard Papeete I 

Rept>c a a Tabaai Tevait_oa 
18 Maxirne Tehuitua a Tebuitua Puaoa 
19 Te u i ra a Vahaore Cbristia n Papeete l 

Daniel Snow Papeete I 
'FJ N.loni ta Louise a M ahei Tevaitoa ....J-

France Ma rjorie a Te u i ra Tevaitoa 
Terai a A raitupu Otu roa 
Tauiarii Temariiarii a Raitupu U tu roa 
Mireta Iosua a Maono U tu roa 
Denis Tefaaite Avera 
Lo l i ta T'efa ai te Avera 

~)9 1\lartine a Tiatoa C u mo r n 
__ ..., 

Lucienne a 'I'eriipaia Cumora e l~liane a v aibo Uumora 
2o l' oi ~1 etua a 'rerii t r~ ohia Avera 

Teriihauviri a Teriitaobia Avera 
At Cboun Lai Papeete ll 

27 Ky lfat Yuen Cumora 
29 Hen ri Ro bert Caspa r Papeete II 

l~'rank Rerani a Tahuba Terani PapeP.te ll 
Ellen Mohea Tekuravehe Paveete ll 
Gloria a Allou~be Papeete II 
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Te Mau F aatoro'araa 

At ete 2 Martin a }l ana r ani 
Edmond a i\1 ana ra ni 

6 l'etnauui Nui a Tevivirau 
Frederic a Hapairai 
Victor a Hapairai 
Calixte a Teriipaia 
Terii Taroa R, Tarnia 
Kee Keong 
Tack-Sa ng Hoasick a Atiu 
Teriiorovini a 'faua.ea 
Manumea a Maheahea 

7 Teriita.umihau a Teriipa.ia 
9 Pouini a Mauahiti 
ll Henri a Tibopu 
13 Timona a .Mafe 

Fran9ois a Katupa 
Samatona a Hanere 
Temarii a Purau 

16 T ai noa a N o ho 
Faatupua · a Tino 

1.7 Temarii a Raurahi 
18 Maxime a Tehuitua 
20 Tehahe a Tehaai 
~7 Teave a Hutihuti 
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Haapii Vaiaau 
Tabu' a V aia au 
Diakono Hao 
Peresiuutero Cumora 
Haapii Cumora 
Diakono Cumora 
Diakono Cumora 
Diakono C u mo ra 
Diakono Tev9itoa 
Diakono Faaone 
Diakono Takapoto 
Peresibutero Cumora 
Peresibutero Tevaitoa 
Peresibutero Vaiaau 
Haapii Papeete I 
Haapii Papeete I 
Diakono Puaoa 
Peresibutero Puaoa 
Ta.hu'a Haapu 
Plaapii Haapu 
Haa pi i Pnaoa 
Diakono Puaoa 
Haapii Tevaitoa 
Diakono Papeete II 


